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L ' A s s o c i a t i o n u n cale d*.s ancien» élèves des IYère» 
organise, ebaque anueu a Batailla époque, une soirée en 
faveur des enfants pauvres Iréquenlant les e c o > s libres. 
Le concert qui a été offert dimanche, a obtenu un grand 
( t légitime succès; bien avant l'heure fixée pour l'ouver
ture, la vaste sal le des Ktes de la mairie, ariistoment 
décorée par le» soin» de M. Hubert-Desalmont. était 
littéralement eomb'e et le contrôleur » 'e« vu obligé de 
refuser plus de 300 personnes. 

Sur le programme, figuraient des noms connus et ap
préciés du public Poiibaisien, tels que M- A. Cocheteux, 
chanteur couiiqut, M. Couthier, ténor : M. Daboë.aaa**; 
M. Debaisieux. violon alto, lauréat de FEco'e la musique 
de Koubaix ; M. Geniy. violoncelliste ; M. G I:-i'purcur. 
monologuists ; M. Lhoinme irombone-solo, sous cbi-T 
de la fanfare d'Oignics : M. Honoré, clarinettiste ot 
M. H. Peers. le distingué pianiste-accompagnateur, avec 
de pareils éléments, le aaMÏèa n'était pas aesMaaa. 

A 6 heure*, la Symphoma, sous l'excellente direction 
de M. H . Peers , ouvre le concert, avtc le Voyage en 
Chine de Bazin et la Marche de Suppé qui ont été en
levés avec maestria et ensemble; ces exécutions ont ete 
couvertes p«r les bravos répétés de l'auditoire. 

M. Genty, un violoncelliste de fuient a joué en véri
table artiste une fanUisie sur la Juive, il a été très ap
plaudi, c'était justice. 

Non moins de succès pour M. A. Couthier. un tèr.or 
parfait, qui a chanté, avec u:i sentiment emi'iis : La 
cloche de ma vieille église. 

Va maestro violoniste. M. G. Drbaisienx. a exécuté 
une sérénade de Tibbe, et La mort du Cnrist. de Weicli-
mann, en musicien accompli ; inutile de dire qu'il a re
cueilli de nombreux applaudissements. 

M. Debce est une basse remarquable; sa voix larj;c et 
bien timbrée a rendu av. c beaucoup d'expression et de 
justesse Une nuit d'Olivier Lromwell. 
•» M. Lhomme, s'est taiilè un (rajas succès dans un an-
varié pour trombone, qu'il a joué avec dextérité et une 
grande sûreté de doigté. 

Trèa amusante et fort bien chantée la savnèto d i s 
Chanteurs sans place, les inlerpié'es , MM. V. Forest 
et E . TrolTaes ont droit a des félicitations. 

M. G. Dupureur. dont U réputation n'est plus à faire. 
a récité avec énergie et sent ment, > monologues La 
Veillée et L'Epave, de C'oppée. qui ont vivement im
pressionné l'auditoire. 

L'air varié pour cla'inette, exécuté par M. Honoré, ei 
accompagné de la Symphonin. a beaucoup plu. Qnt dire 
de M. A. Cocheteux, le sympailiique et inimitable eo-
mique I qui n'a eu déjà l'occasion de i applaudir 1 S'-s 
chansonnettes sont »i finement détaillées ! M. Cicheteux. 
qui avait conquis, en arrivant *ur la scène, les saffrvgaa 
de l'auditoire, a raconté, av. c une vrrve tfiiirui.-sante, 
Monsieur fait ses visites el Vue fête à Boulonie 

Pour terminer, u i e charmante comr die qui , été ren
d r e avec talent. Toutes nos félilaliona à M. Koresl. 
(oscar) . M. II . Vannis l e iMorissesu) et I I . C. Dens 
(Briquet); loua ont rivalise de zèle et .l'entrain. 

Entre la première et I-. seconde partie, un coD.pliment, 
très bien tourné, a été dit, par un é .'•»« des écoles des 
frères, à l'adresse de l'assislauce et des organisateurs. 
M. H . Peere. s'est acquilié. tvec le talent qu'on lut 
connaît, de lu tâche d'accompugnateur. En somme, soirée 
lrè» réussie, et qui laissera â tous lo meii eur sou
venir . 

W a s q u e h a l . — La société chorale les Amis Réunis 
a donné, dimanche, au caie de Mme veuve Oui snoy, an 
grand concert vocal et instrumental qui obtenu uu vil 
succès. . 

Devant une salle absolument bondée, les Amis-lie unis 
ont exécuté, avec uu ensemble reniai qualile, k-s ciiueurs 
les Esclaves et Voici l'aurore. La direction intelligente 
de M Gustave KtckLo.t a ete p rticulitrement remar
quée et appréciée. 

Dans uu air varié de Beelhovon pour saxophone, M. 
E. Tiberghien a fait preuve d'un réel lule.v. 

M. A llurex a dit avec a.iie l'Appel après le Combat 
et La grève des Forgerons. 

M B'nssacq, basse solo do la fanfare municipale de 
Wasquehal . a su tirer de son Ingrat i strument, des 
effet» puissants et variés , son air l a Carnaval de Vanité 
a démontré qu'il est aussi bon uiasijien qu'in urumen-
tiste habile. 

La partie comique était dévolue à M VI. A. I levos et 
Mariage; c'est un fou rire qu'on* oulevè leurs chanson
nettes." Ces deux astistes connus, et dont nous ferions 
un éloge inutile, ont été bissés. 

l.'ne mention toute spécial.; à MM. A. L'maire . Ch. 
Jtooee. C. Brunin. V. Delannoy, Hequett» et Brouez. 

La tache d'accompagnateur a été remplie par M. G. 
Rogier. professeur au conservatoire as LUle qui s'en est 
acquitte tout en son honneur. 

Aussitôt après ce concert a eu Usa le tirage de la tom
bola; voici la liste des numéros «asjasvsrta 
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LA GREVE GENERALE 
DES MINEURS DU PAS-DE-CALAIS 

(De notre envoyé spécial) 
L e n s , 15 novembre . — Le sort en est j e t é : la gre 

va généra le des mineurs du Pas-de-Calais es t votée 
et proc lamée. Elle c o m m e n c e r a demain li'udi dans 
toute l 'étendue du Bass in . Ce résultat ue sera pas 
s a n s surprendre beaucoup de ceux qui , il y a quinze 
j o u r » , au lendemain du plébisci te , avaient constaté 
i e peu d'entrain des part isans de la grève. 

On senta.it a lors qu il s'agissait surtout d»ns la plu
part des mines — celle do Bétunue excepté - de poser 
le principe d e l a g r è v e pour entrer en pourparl-rs avec 
l e s compagnie» , mai s qu'on espérait arriver• a une so
lut ion amiable s a n s avoir à appliquer la décis ion 

es par 
Ma,» depui s , il s'est fait un Bsoavessea tàan i 

prits , beaucoup d'abatenlionn î l e s impress ionnes p, 
lu résultat de la consultat ion sont passés do l'indul 
rence à 1 adhés ion et c i app int a fortifié l es plus 
résolus part isans de la grève immédiate . 

La liste de revendications dressée il y a huit j o u i s 
avai t é té , dans plusieurs mine», c nsidéree coronu 
iaaufl isante par les meneurs , chacun regrettant qu oo 
n'y eut pas ajouté le» doléances propres à chaque 
fu«ae; en tous c a s , et presque partout, on la considé
rait c o m m e un min imum sur lequel on no p o u v a t rien 

r a b a t . ' e -
IV m i . n o . le» délégué» de toules le» comp. -ga i t s se j 

. o n t r?un V * L""- ' * » l l e «osaart , s o u s l a P r ! » ! d e n o e I 7 ° , ° a " •* c a t h o l , 2 u " a i i ? u b * ' x . : ? e s î " ' P»" u r * e n t 
' . . ' . le l e sunir p mr rénster A la c taliii m fraoc-maçonne 

la grève générale entraînerait la mort du syndicat , 
que depuis deux an» on a multipl ié l es efl'ons peur 
mener a bien ce l te dif i i i . le organisat ion et q u ' l s e 
rait insensé de la c o m p r j m e t t i e par uuo grovo dont 
nul ue peut prévoir le déuoûmeut . 

Mais tous deux furent fréquemment interrompus 
par des protestat ions eu t'tveur de la grève. 

Vingt dé légués ont pr s s u ; c e s s . v e m e n t la parole 
pour affirmer que les miueurs les avaient envoyés ré
c lamer la grève imroé l iate. 

S: la grève général-' n'est pas proc lamée , plus per
s o n n e , d s a i e n t - i N . ne von Ira payer de cot isst on pour 
lo syndicat . Presque tous étaient unanimes à déclarer 
qu'ils n'oseraient p-is s e représenter devant leurs 
mandants s'ils ne leur apportaient une proclamation 
de grève. 

G'cst dans ces condit ions que Basly a pris la pa
role. 

l l a i a r l é p"ndant près de deux h-ures malgré 
l'hostilité évidente de plusieurs dé iégués . Il s est f >r-
m lk'm-Dt prononcé e o n r e la grève est mant que 
tous les moyens de eoinoin tison n'avaieut pas ete 
épuisés . 

Sur la q u e s t o n des sa la ires , il y a l ieu de fournir 
de nouvel les expl icat ions , il n'est pas imposs ible 
qu'on arrive à s'entendre. 

Déjà s a n s être en grève, dit-il , nous avons obtenu 
les sat is fact ions . Le ministre des travaux publics 

revenant à une interprétation plus j u s t e de la loi , a 
envoyé une cireulaire autorisant les dé légués à des
cendre à l'heure qui leur conviendrait . 

Pour ce (ui est des heures de t r a v a l . l e s s tat ist iques 
officielles sont conformes aux cha ires donnée par les 
compagnie s et jusqu'à ce que la loi des huit heures 
soit votée nous aur ons mauvaise grâce à insister, car 
la public s appuyant sur ':es stat ist iques nous donne
rait tort. 

J'ai tdégraph ié l i e r au ministre de l'Intérieur pour 
l'informer de la Situation du bass n du l'as-de-Cala.s 
et lui demander s'il « e n g a g e a i t à faire revenir immé
diatement en d i scu i s ion , 1» l o ' s u r les ca i s ses île se 
cours arrêtée par le Sénat . Le ministre m'en a d nné 
immédiatement p i r té légraphe , la promesse for
mel le . 

C'est une grande victoire 11 faut que vous chois iss iez 
de» d é l é g u é s , qui, cette s e m a i n e , viendront avec moi 
é Par s pour vo r le ministre à ce suje t . 

Plusieurs v o x interrompent l iasly pour lut d.re 
que d a c s deux t n s la loi ue sera pas votée. 

Basly i a v t e a nommer ces dé légués et l 'assemblée 
en n o m m e 14, un par c o m p a g n o . 

Un moment on put croire que ia grève allait é'.re 
écartée , mais plusieurs dé lègues ré- lainaiei i t un vote 
sur ce pomt. 

M. Basly , reprenant la parole, combat énergiqno-
meat la grève , mais ne réussit à convaiucre que quel
ques dé légués , notamment ceux do Bé ihuue , qui dé
clarent s e ranger à se s observation». 

Enfin on procède au vote secret . 
Chaque dé légué v ent mettre s o n bu'let n dans 

1 urne. 
L'assistance que jusque la avait été houleuse se 

ca lme sub i t ement . Le pius grand s lt-iiee règne dans 
ia sal'r-. 

Enfin le dernier délégué appe lé , on procède au dé
pouil lement. 

4M bulletins sont pour la grève imméd.ate ; 
'itj sont pour l 'ajournement. 
Comme ii avs.it été déc.dé au p r é s l i b l e q u e quelle 

que fut la décis ion, tout le monde s'y conformera t, 
c'est la grèvo générale pour demain . 

Lainondm p r e n ! la parole pour se déclarer hostil 
à cette grève , ina.s en face du vote , il faut s'organ 
ser . il recommande le plus grand 

Le conseil a décidé qu'en cas d'invalidation définitive f Sm»kers. 83 ans directeur de fi 

ire et leii adjoints coi du irs i e i t seuls la commune jus-
aux prochaines élections générales. 

M o u s o r o n . — Le Te Deum. — Le Te. Deum a été 
chante hier à l'ég ise St Barthélémy. A 11 h 20, l'har
monie royale l'.l venr «e Moas . ro i i . s e rendait à l'hô-
tel-de-ville au devant de.; autorités et les conduisait à 

Ont pris place dans le choeur : MM. M'illicz, bourg
mestre, M.irhuii, adjoint, les membres du conseil com
munal, un détachement de gendarmerie sous les ordres 
du maréchal des logis commandant MM les commissaires 
de la police locale. M. Devo<, percepteur de , postes M. 
Mauroit instituteur en chef, M. GUessens.chel debureau 
grande et p-ti ie vitesse au chemin de fer, M. Dsroux, 
chef comptable. 

Trois officier s d e l à garde civique assistaient i-i'ile-
ment i la cérémonie: c ; sont MM. les lieuteoaiits l - u i -
l e m p n . Natte ia M Si i i ipens , la visai a i u corps. Le sar-
riei d'ordre était fait par la polie < loc.ile. 

Aussitôt la cérémonie terminée, l'harer.oriie royt le 
l'.l v• /tir a joué la Brabançonne; puis elle a escorte les 
aulo n é s jusqu'à l'hôtel de ville. 

— Election dans le corps d s sapeurs pompiers. — 
Dans un de nos derniers numéros n o m annoncions la 
décision de la députation perin mente d-i la F.audre 
O^ciientale, annulant les élections auxquelles avait 
procédèle eorpsdes sapeurs-pompiers; nous avonsajouté 
que Cette an .ultation. n'était due qu'à des causes admi
nistratives. Ces élections ont eu lieu hier. 

A i scrutin dernier, M Lasaolta avait été promu au 
grade de capitaine commandant à la presque miaininiie 
des voix, M. G. Mnlliez au g ade de sous-lieutenant, M. 
A. Massez à colui de sergent. 

L'élection d'hier ménageait une surprise : M. G. Mul-
liez a été élu commandait & une voix de majorité ; M. 
Cognya é.é nommé sous lieutenant. Quant â M. A.Mas
sez, il a conservé la gratis que lui avaMat dej'' octroyé, 
les électeurs. 

— ,1/oni à-Lcux. — l e parqiet de Conrtrai, repré
senté par ht. Gombault, iubstiiui du procureur du Bol, 
MM. De Uie, juge d'instruction. • t P»lli*»y*. gre fier, est 
arrivé hier dimanche da.is la ma. in-e , au Mont-à Leux. 
l.'ne perquisition a été opérée chez un sieur Poustart 
dont nous avons parlé, i y a deux jours. 

n u procédé séance tenante à l'arrestation de deux 
individus, vagabonds de profession. 

B u d g e t d e s f i n a n c e s p o u r 1892- , — Le projet du 
liulget primitif s'élevait à l ô .ô J.7i0 fr. Les amende
ments proposés par .o gouv rnement le portent a 
15.939.259. Soli en plu: 15.519 fr. 

l'et accroissement pre- ient de J . lugm-ntations de trai
tement accordées à certains fon tionnaires et employés. 

T i r a ç e financier. — Vu I.E >K BatJxti .Ltis.— <Ta«-
prunt de iSSG.\ - S i m di, 14 : ivembre, a eu lieu le 
:ii)e tirage dos ol/ngaiio. i i e la ville de Bruxelles 1886 
f 18 séries, sou 1,2X1 obligations remboursables le 2 jan
vier 1894). En voici les ésultats : 

Série ItiiSl. n' 7. rem .ourssb •: par 100.000 fr. ; série 
«.'175. n' 5. lembiursab: i par 2 .70 fr.; série 71177, n -8 . 
remboursable par 1 (X ) fr.; s»-ie 35260, n - 14 ; série 
1UU, • ' '-22, remboursaales p ir 500 f-

D e u x e n q u ê t e » à G n d . — K. la gouverneur de la 
Flandre orientale avait • donné une enquête au sujet de 
U situation des ouvriers à Loksren. Cetto enquêta avait 
Été nécessitée par suite le 1* déjouverto, à l'occasion de 
"la grève récente, de nom ireux abus qui se commettaient 
à Lokeren. tels que les oaioment des salaires en nature 
et autres faits tombant sous l'application de la loi. 

Un questionnaire a été adressi aux patrons. Parmi les 
questions auxquelles pairons et ouvriers ont été con-
viôa à répondre, citons 1 -s suivantes : Le payement des 
m! lires se fsit-il s a argent c o s s p l a a t l Le payement se 
fait-il dans des cabarets ou mag.-dns-? L'ouvrier peut-il 
I brement disposer de son salaire f Lesouvriers ne sont-

m : s pas forcés à acheter dans d s rragasius dés ignés? 
: | Les enfants en dessous oo 12 ans sont lis admis au tru-

- ! rail f 
a "'• • I L i s ouvriers invi'.és à dèfosci lci;r3réponses à l'hôtel 

ly d é d a r e qu'il regrette de n avoir pu -ropecher j de v j j l e s - y s o n t l c . | ,dus en vran i nombre, et à la sui .e 
cette grève , m a i s l e s mineurs sont maî tres de leur ' de l'enquête i: a été ètp.bli que réellement il existait des 

abus . (Jei.x-ci ont disparu aujourd'hui. 
Il est probable qu'une pareille enquête sera ouverl 

Grammotit, oii les ouvriers se plaignent également d'abus 
criants. 

M. I« procureur du Roi de Te' monde, à la demande de 
la commission médicale de la Fl indre Orientale, a fait 
ouvrir une instruction au sujet de falsifications de den
rées alimentaires qui se pratiquait, à Lokeren, parait il. 
sur une large échelle. 

Le commissaire di police, accompagné d'un pharma
cien-expert, s'est rendu à l'improviste dans ban nombre 
île magasin» et y a sa si de grandes quantités de m . i -
chandises qui ont été transportées à l'hôtel de ville, cù 
elles resteront é la disposition de la justice. 

D o u b l e s u i c i d e r â t è à B r u x e l l e s . — Un nommé 
G . . . employé dans une maison du boulevard du Ifai-
naut.avait prévenu samedi soir ses parents qui habitent 
rue des Tanneurs qu'il allait se suicider avec sa fiancée. 
Mlle L . . . à cause des difficultés que l'on opposait à leur 
uiariag . 

Iiemain, disait il dans sa lettre, on trouvera nos cada
vres dans ls canal. Il a v a t envoyé un peu après a sa 
famille, par commissionnaire, deux montres et un por
tefeuille contenant 15>J fr. Immédiatement, la police fut 

. ^J i 
à Buubaix, et Célin I 

Ui a i s, journalier, à Roubaix et i-uilomen^ Dolixia-, - i u s . 
cabaretiero, A Roubaiï. - Julien Courait niarcliand.ù Uoubaix 
(t Mari» Vaudewiele, sans profession, à Dryrza — Pierre 
VantsantberRbe, n<) ans. teinturier à Roubaix. et Adèle De 
rneireleir, ià a ï s , bobineuse, à Koubaix. — Antoine Gauchie. 

:urier, à W&ttripout, et Céline Decauimake 
ns. journal ère. à M 
Déclarations de rfecéj à 

ns, piqueur des travaux. 
rue J 

Ilc',t«I Dieu. — lien. 
Mulier, as. — Léocaiie Do\v 
lleaumoi't — Lorcpiet. prèsen 

i novembre. — Louis Carlier, ÏÏ6 
des Fleurs, S7, — Jeanne Lemer, 

0 — Florin ond Vanden E»de, 2 ans, 
Lepers, 7S uns, sans profession, fort 

ans, ménag' Ole, 181. 

condu.te . Il viendra souvent au mil ieu d'eux et 
leur ménagera pas son concours . 

Au d. hors , uu grand nombre de mineurs at tendent 
impat iemment la proclamation du résultat et poussent 
des cri» de vive la grève ! 

Nous n'avons pas a j u g e r la décis ion pr'se; co tre 
rôle doit se borner à enrej?is'rer les faits , la issant AU 
public le s o n de se former une opinion: mai s nous 
devons constater que si ia grève a l i eu , ce n'est pas 
faule d'avoir été combattue par les h o m m e s princi
paux du syndicat , car ils ont fait tout ce qui était 
matér ie l lement possible pour 1 enrayer. I. I ) . 

D a n s l e b a s s i n d e l ' i s u a i - p e l l e e t à A u i c l i e 
Voici les résultats c o n n u s à la dernière heure , sur 

le vote qui a eu lieu d imanche , dans le bass .n de 
l'Escarpeila et d'Auiche. 

Bassin de l Escarpellc — Dorignies : trois b u i e i u x ; 
votante, 349; pour la grève, 860; peur le travail , 78 ; 
nuls , i . Sect ion de i-'iers : deux bureaux; votants , 45; 
gr.'ve, 22; travad, 17 U e o s t - W a r e n i n : un bureau ; 
votants . Ml; grève. 50; travail 24 ; nul , 1 . Auby : vo
tants , 4 1 ; grève , :'>>; travail. 15. Récapitulat ion : 
votants , 906; grève 1 jij; travail, 14U; nuls . 11. Manque 
lèa ^ibeauconrt. 

Bassin é"Anich*. — W s x i e r » , inscrits 185. vo lants 
Ki'J; grève . 106, t r a v a i l , 3 2 ; nu:. ! . Lal la iog. insor t s , 
53 ; votants , o4 : grève , 'M ; travail , 14. .sur-le-Noble, 
inser.ts . 300 ; votants , 258 ; greva, 195 ; travail. 5l.l ; 
nui , 4 . Kécapitulat 'on : Notants , 4111 ; grève , 521 ; 
t r i v a l , 105 ; nuls , 5. 

CORRESPONDANCE 

Le» articles pub'.i s dans 
l'engagent ni l'opinion ni 
Haetiam. 

c partie du j-iurn^ l 
rasjsastÊai lité de la 

L e s c a t h o l i q u e s » e t l e s é l e c t i o n » 
Roubaix , ie 10 uovembre 1 8 1 1 . 

M. le D.reeteor en chef 
du Journal de Houbaix. 

J'ai iu dans l e Journal d* R , .<i . . i j ; l 'appel au dra
peau d'un cathol que RrHibaiaian. 

Veu liez m'aulorirer a user de votre est imable jour 
nal pour joT.dre ma voix à eello de votre correspon
dant afin di souhaiter i v r e lui, la forrratioa d u n e 

de M. Bas ly , député . 
Dès l 'ouverture de la t é a o e e , L a m e n L o a rappelé 

l e t e x t e de s revendicat ions . Le syndicat réclamait : 
• 1 La reparution plus équitable des salaire»; z. a e 

moyenne de 5 fr. 50 par jour, prime non eompnse; :. i... 
réori/anutaUcu des caisses de retraite et de secours: 1. 
h u i t ^ " u r e » d « travail; 5 . la réintégration des ouvriers 
congédiés pour fait» de grève ou pour Jo.n.m a b o a d i 
svndicat, et l'engagement pris par les Lompigm s de 
ne plu» congédier doréitavant les ouvriers pour gieve 
ou faits connexes. » 

Voici la réponse du comité des houil ères : 
« 4 la première réclamation. — Soa» cetia forme 

vague, le comité déclare qu'il n'a p i se faire une idée 
du grief allégué, la répartition des a » ' » " " . • • «J»^f» 
r o n d'une façon arbitraire, mais dépendant de 1 expé
rience, de la capacité et de la force de chaque ouvriei 

» A la deuxième réclamation. — L e s o u v n e . s g . y lent 
e n moyenne 5 fr. 25 par jour, non c o m p i s n s eiuca-
tiona accessoire» de ehurtoo. secours, redu lions de 
loyer, etc.. évalués à 17 centime, par joar do travail 
T'ne moyeiine de 5 fr. oO. majorée .funo p n m e d e 20 0,0 
é lUivaudrait é un «alaire de li fr. 00 par jour. L. s com
pagnie» déclarent qn'elles « ne peuvent g .r .ntir cela. » 
P . A la troisième réclamation. - Les caisses d . se
cours qui fonctionnent dans la presque totalité des 
luimlléres du nord do la Francs sont régie* par des 
re-iUiments spéciaux à chaque compagnie et acceptes par 
l e s o o v r i e r s comme condition de leur engsgement dans la 
„ , „ - t qui diffèrent essentiel lemtnt des caisse de 
retraite La Chambre des députe» a été saisie de divers 
S d e 1« pour la r glen.entation de ces deux 
projets de loi p1 

atones de caisses parlementaires 

veulent nés services 
Chambre des 
u l b ' - étaient 

aboutir le plu-

l , , n c ^ P l " n , n e " s e c ^ r 8 . l'aulre de retrait , en g é a n t 
un livret personnel à chaque ouvrier. q " e « 8 . 3 ? * . , * L ™ 
compagnie où il engagerait succe 
j7"e projet de loi a été discuté et v otè a .2 
député». « Les compagnies houillères q 
ralliée» désirent, comme vous, 1 
vite possible. » 

> A la quatrième réclamation.— L enquête du ministre 
des travaux publics a établi que. dans le bassin houiller 
d u Pas-de-Calais, qui occupe ao\000 ouvriers à l'inté
r i e u r : ! ' le nombre d'heures de présence est de neuf 
I I - U M S quatre minute» ; 2 - l e nombre d'heures de travail 
<.llectif.de huit heures huit minutes. 

» A la cinquième réclamation. — Le comité répond 
que les compagnies n'uiit j a m u s considéré si leurs ou
vriers étaient ou non syndiqués mais uniquement s'ils 
leur rendent les services qu'elles sont en droit d'attendre 

Q ' m x . « L'ouvrier peut toujours quitter la C -mpagnie 
nui ."occupe; celle-ci doit jo >ir de la même faculté et pou-
voir'd "»nuer congé àceux de ses ouvrier» dont elle n'a 
DIUS bes*°in o u dont les services ne la satisfont pas. 
Cette rèci i /T t> c l t â est juste et ne peut être mise en dis
cussion. 

Cette c o m m ' i n i ( - a t ' o n est froidement accuei l l ie , on 
déclare la réponeV» insuff isante. . 

Les dé l égués des meneur» de Bully-Grenay;prennent 
succes s ivement la paro l e , il d i . e n t chacun avoir mis
s i o n formol le de leurs é lec teurs de voter 1» grève im
m é d i a t e . , , , , 

L e c i t o y e n Evrard, de Meurchm. parle avec beau
coup de courage pour e n g a g e r l 'ass is tance t se tester 
d e s e m b a l l e m e n t s , pour la conjurer de no pas jeter le 
m a n c h e après la c o g n é e , de faire de nouvel!. 9 démar
che» près dos c o m p a g n i e s , do ne rien sWQSMf. 

Cordier» parle d a n s aj m ê m e s e n s , déclarant que 

qui le» écrase et reconquérir leurs l ibertés perdues i 
Les éie rieur» auront l 'auaée prochaiuc à réélire les 

conse i l s rauuieii a ix, a renouveler par moi t i é l e s con-
sei a généraux et les uouseils d'arrondissements , puis 
l ' snnée suivante les é lect ions iég s iat ives . Il es t pro
bable que le t. rr ioire de Roubaix sera divisé prochai
nement eu tro s > antons ; il aura droit dès lors à trois 
couse lier» généraux et t:ois consei l lers d'arrondisse
m e n t ; le dernier ' -eceusement lui donnera probable
ment au's i droit à deux députés . Donc , s'il est im
portant pour les eatho'ique., de France de s'unir sur 
loue les pointa «la pays , plus que toute autre c ircons
cription Roubaix doit y penser. 

Le temps n'est plus . i l l'on pouvait en quelques 
jours préparer une é l ec t ion . C'est mélhod ouement , 
avec un drap iau déployé , un programme défini, q u i ) 
faut opérer aujourd'hui. Et quand de tous côté» les 
cathol que» vo ent leurs a lversa ires marcher en bâ
ta l ions serrés , obé r mil i tairement à un mot d'ordre, 
ue doivent-i ls pas s'occuper énergiquc-nient d'unir 
leurs e f o r t s pour eosabattra et vaincre ou tout s u 
saO ns tomber avec la eousc ieuco du devoir aceompl f 

Les bases sur lesquel les il faut établir cotte union 
nécessaire pour la rendre utj'e, viable, et arriver à 
un résultat c e r t a n , me paraissent être î - s suivantes : 

I" Un programme 1res net très défini, Bans com
plications secondaires , mai s précisant avec clarté le 
but à atteindre. 

2 ' Une iisC'plin* absolu.:; si l'union cathol ique se 
forme c'e t pour lutter; une arm^e sans discipl ine est 
battue d'avance; il ne lui faut pour vaincre que des 
chefs, obéis, chois is de tel le sorte qu'i ls inspirent 
toute confiance. Lo Centre cathol ique a l lemand non 
d i s o i p l n é jusqu'à l 'abnégation n'aura t pas conquis 
la place prépondérante qu'il occupe dans les assem
blées , e t les cathol iquts n'auraient j a m a i s r e p r » la 
direction des alfaires de leur pays. 

3- Votation toujours et quand même se lon les in
dications * u n comité directeur qui rechercherait les 
candidats pettemer» cathol'que» et le» désignerait 
l'office é défaut d'acceptation. S'abstenir c'est abdi
quer, et «avoir affronter l ' échec , c'est préparer la v c-
toire. Aussi , bien ooupahle» seraient ceux qui , dési
gnés c o m m e candidats , i i '»4raieqt pas le courage 
d'affronter ia lutte et refuseraient l 'uonueu f de porter 
dans la bataille lo drapeau des revend.oatioo» reli
g i e u s e s . 

Ple in d ' e s p o r que nous ve-rroDs h entôt Uaî catho
lique» sortir de l'indifférence avec laquel le ils accep
tent toute» les vexat ions , toutes les persécut ions , tous 
les dénis de jus t i c e , dont la franc-maçonnerie unie 
aux ju i f s l es accable depuis quii:/.i a n s , j e vou» pré
sen te , monsieur le directeur, mes s incère» sa lutat ions 
en poussant le cri ; Pour Dieu et pour la France . 

En avant I 

prévenue. 
Les pure' ts étaient d i n s des transes. Quelle ne fut 

pas leur stupéfa.-tion et leur joie quand ils virent diman
che malin l-'tir lils renlr-r chez eux. 

G raconta en effet q .'il avait erré pendant loag-
t - m p s a v e c aille L ayant bi. n l'un et l'autre Plats 
tton d'en finir avec la vie, mais ce qu'on appelle bien i 
tort en ces circonstances le castrat « leur a manqué 
heureusement, pour le suicide. Alors ils sont rentrés 
chacun chez soi . 

U n d é m e n t i . — Le Tourna' de Bruxelles oppose 
on démenti formel à ru article pubne récemment par a 
Nation, d a m lequel ce journal détaillait tout un projet 
de rèoiganisation du système m.litaire belg". 

L ' a g g l o m é r a t i o n b r u x e l l o i s e . — La Réforme dit 
que ie uiinisire de l 'une.ieur vie.it de mettre à l'étude 
la question àc l'uirlicati n des communes qui composent 
l'aggloméralfoii brcxello se . 

C h a l o u p e s d e p è c h e è c h o u s e s . — O.i a reçu des 
nouvelles des vingt-cinq chaloupe» de pèche qui n'étaient 
pas rentrées au port de I leyst sur-Mer. Elles sont toa-
tss échouées sur les eûtes néerlandaises. Plusieurs sont 
perdues. 

L e s j o u r n a u z p o m c ? r a p h i ( u e s . — La quatrième 
chambre de la c .ur d'a.oel a examiné l'appel du juge 
ment du tr bjnal de Vei 'iers. îmerjeté par lo ministère 
public et les marchands de jou naux coudamnés pour 
avoir mis eu vente uu supp é aeet d'un journal parisien. 
L'avocat général a conclu a la compétence en insistant 
sur le caractèra immoral et lie ncieux de* gravures. 
L'affaire a été renvoyée > 7endre i i . 

( a l s M i d ' K p a r g n e d e B a n b a l x 

Séances des î 4 et tS noremb. e 

Roubaix 
Li.nnoy 

Lannoy 
Croix 
Wattrelos 

REMBUUUSEM'-.STS 

Les opérations du mois 
baix par MM. .1. Dujat 
taurii; MM. XruMVut Watl 
adjoints; a Lsunoy. par 

et Lo 
il. Bel I le 

,i r, Urocteurs-
asàli à Croix, 
/Vattrelos, MM. 

N o m i n a t i o n s d u m a i r e e t d e s a d j o i n t s à R o s e n -
d a ë l . — Dlsasnrh» le conseil mu-ici | ial . 1 - l lo sendté 
dont 15 de ses membres ne sont pas élus, n'est réuni 
à la ni ;ne , à une Leure, pour nommer Je maire da 1 
c oui u.un-, 

M. Tèrey, directeur de filature, a été nouimé Alaire 
pal 15 voix contre 3 bulletins blupçs. MM. Derode et 
Drgroote ont été élus adjoints. 

MM. I'.. .lourieiiil et A. Ua:lele'sa ; 
lie n W i u v v e et L _,u:s Bcaecart. 

Ordre du lervice. — La caisse esc ouverte pour 
dépots, ainsi que les demandes de remboursements les Un 
ches de yheureM à It heursM, les samedis, de 'J heures t 
heures /M, (salle da la .l-.-itice-de-l-aixl.Les remjoursemi 
uni lieu dans ia même salis, les dimanche*, à / / heurjs 
les samedis, à tO heures ttS, s jours ao.-is la demande. 

Le Caissier, i'axaoïrr. 

BTAT-CIV1L —ROUBAIX. — Déclarations I I n i m i n 
du 15 octobre. — Marquer te Brackmau, rue du Fontenoy. c 
Zenair, ô - Berthe Leveugle, rue de l'Epaule, cour Delton 

treertruy, Grnnde-Rue, 2. — Je" ' 
rue Svinte Tberése, 11. 
Siuen. IU - Laure Lejerf, 
Achille Lebrun, rue Dagiiess 

i la Perche, fo 

Radoi 

Pul,k< 
Loi. 

,,ro 
l.ii.l 
inée 

Vanwelden, it. ̂
ùzB^SzB 
u t5 novembre. — Franools Do-
Roubaix, et Maria Badur, 24 ans, 
le Pochart, 23 ans. tisserand, a 

Itou baix, et Marie Dumoulin, 21 ans, bobineuse, à Roubaix. — 
J .an Dewyudt, 'Ht ans.journalier, S Koubaix, et Eléo-.ore Bass-
;eer, 17 sus, soigneuse, à Roubaix. - Henri Bloruiue, 20 ans, 
journalier, * Wattrelos, et Adèle Willez, 2'J ans, encaisseuse, a 
H 'utuiix. — Jean-Ba tiste Steest, 32 sus, tisserand, à Roubaix, 
et Clémentine Weyu, 2t ans, soigoease, à Roubaix. — Th o-
pliiie ¥»n Eceijliep.Sii ans, dôb'-erreur, à Rov;lmix, et uéra-
j.hiue Moens. 2 /ans , dioljièeù3e. à Ruuba,*. ArtT.ur Terniiux, 
mouleur, a Albert, el Maria Moyer, journaliers, • Roubaix. — 
Charles Veirman. 21 ans, j ' iqu'ur de carton, a Roubaix, et An-
~s,a Deionge, 17 ans, redot.blei.se, à Koubaix. — Julien Tem-
' . „ , , . , 04 ans iueù" iB""' à lloubf.ix, et Msria Bryon,21 ans, 

, — Henri Fe. rain, 28 ans, tiaseiaud, à 
lois, 81 ans. tisserande, à Roubaix. — 
, méH-anicien, à Croix, et Appuline Des-

gueuse, a ïtuubai,.. — ^ioacra D^be, 

uenagere. Roub 
et Rote 

Joies (Ja'ppolie, ^0 : 
noi.let, 2ï ans, soiKiieuse, a tv.uu»i(.. — +Mfu^o.|j f,u«.., 
sns, lamier, à RouEai-c el Ciéoien. ' PcHt.'JO ans I!«. reps*-
seoae, à Roubaix. - Chrétien Kimpo, D5 ans, mou.eur en 1er, 
u Roubaix, et Céline Deacarops,31 ans, cuisinière, A Roubaix.— 
Paul Dectercq, 28 ans, saaa profession, a Hem, et Mathilda 
llesrousseaux, 21 ans, saiei prol'eaaion, S Roubaix. — Edouard 
Hongna, 2'» ans, rat ta heur, à Tour.-oinit. et Victorine Yantie-
Kl.ei... 24 ans. soigneuse, a Roubaix. - tjeorgea Capetta, !7ana. 
trieur, à Roubaix, et Tb/res» PI. qupt 2J aps, plqunèrc, à 
Roubaix. A thur Masar i . 3t t t i . néj,"icisnt en decli->ts, a 
Ko-.baix, et Julia Di.foreal. 2d ans, sans irofession. à Roubaix. 
— Edouard Nuytten.32 .it, . moolanr, s Koubaix, et ManeVan-
•a: is.i-t.' ii-t ans selvaul a i(ou|, . . . 

• cq.>6aas, l uoher. Ho- -ai*, «t ItarU bm.ur, 
rscsuk. i l a u i s n , é R usai . Ile ri Vase—tsia SHsa». tsar 
•reur, a Croix, (t Jutis Mi.rsy. M ai.a, ^lqurièr--. a Koubaix. — 
Pierre Laho. 3i an», emil yé de co-imeroe, a Roubaix, et Mal-
rioa Deloddere, SU sa», sai.» orofeit ion, é Koubaix. - Auguste 

CONVOIS FUNEBRES i OBITS 
r.ns atni8et connaisrances de la familic OANBT-Ol-

T.AIN qui.par o ibl i , n'auraient pas re;u c'e lettre ae 
fure pa't du décès de Monsieur J iles-Heuri-.Joseph 
OAN'hlT. veuf dol ianie Céline GIL.KÏS, décei lé à i l 'U-
baix, le 11 novembre 1891, dans sa 51» an é- , 
i lmir i i s tre des Sacrements de nitre mère la Ste-Eglise, 
s oit p:iés de considérer le présent avis comme en tenant 
lieu et de b eu vouloir assister à la Messe de Convoi, 
qui sera célébrée le lundi 11. courant, à 8 heures 1 ,a 
aux Vioiles qui seront chantées le même jour, à 4 h . , 
et aux Convoi et Service solennels , qui auront lieu 
le uia"-di 17 d dit mois, à '(I heures, en l'église Notre-
Dame, é Koubaix. L'assemblée à la maison mortuaire. 
rue de l'Hospice, 38. 

l e s amis et connaissances d e l à famille DECLEIf lQ-
DSVVAELC qui, paroub.i , n'auraient pas reç i de le tro 
de faire part du décès le Haine I.éocadie DEVVAELE 
veuve de H. François DKCi.-ERCO- 'écédèe à Kou
baix, le 15 novembre MM, daaa sa &à' année, admi
nistrée des Sacrements do noire mère ia S ilnte-Eplise, 
s o i t priés de considérer le présent avis comme en tenant 
lieu et do bien vouloir assi-t r au i Convoi et Service 
Solennels, qui auront lieu le iimrdi 17 courant, à 8 
heures 1(2, en l'église Saint Jea - B i p u s i e . à Koub ix. 
f.'assea blée^ à la maison mortua re. 8, rue du P.t i t -
Beaumont, à l'ancienne ferme Lojidan. 

Les amis et connaissances de la famille POCnAltT-
R E N A U X q u i , par oubli, n'auraient pas reçu d« lot re 
de faire part du décès de Dame Joephine RstNAUX, 
veuve de M.Jetn-Baptiste POCHART. p ieusement d?cé-
dée é Roub ix, le 15 novembre lrlDl, à 1 à^e de 7 6 ans et 
2 mois, admin stree des Sacrements de notre mère la Ste-
l'.olise. : ont priés de consi lérer le présent avis comme 
en tenant lieu et de b.en vouloir ass-ister aux Conv. i et 
Service Solennels, qui auront iiea le mercredi 18 coûtant, 
A 9 h e . r e s . eo .'église St-Martin. ;ï Roubaix. Les Vkgll s 
seront chantées le mardi 17. à 1 heures 1(4. L'assemblée 
ù la maison moi tnaire, rut du Collège, 1. 

Les amis et connaissances de la famille 1:1",R-
TRAND G1RAUDON qui.nar oubli , ' . 'suraien pas .'eeu 
de lettre de faire part tUi accès de D s ' i c ArtènaUlR '. U-
DON, épouse de M m s i e u r Jean BRUrRANI' , decédée 
à Roubaix, le 15 novembre 18:1. dans quarante-cin
quième aunée. admiuisirèedes Sacienc- uls de nuire mère 
la Sainte-Eglise, sont priés de considérer le présent 
avis comme en tenant lieu et de bien vouloir assister 
à la Messe de convoi qui sera cèlétre le mardi 17 cou
rant, à 8 heures l |d. aux Vigiles qui seront chantées 
la même jour,à 4 heu es,aux Convoi et Service Solennels 
qui auront lieu le mercredi 1 8 d u d i t m o i s . s y heures 1|2. 
en l'ég.ise Notre-Dame, à Roubaix. L'assemblée à la 
maison ^mortuaire rue Daubenton, di 

Les amis et connaissances da la famille Al red W U G K 
qui, par oubli, n'auraient pas reçu de let ie de 
f lire . artduuécèa de Monsieur Alfred-Martin W U G K , 
décédé A Roubaix, le 14 novembre 1891, d a . s sa U3' 
année, administré des Sacrements de notre mère la 
Ste-Ëglise, sont priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lien et de bien vouloir assister aux 
Convoi et Service Solennels, qui auront lieu le mercredi 
18 courant à 9 heures 1)9, «a l'éàtli-» Saint-Martin, à 
Roubuix. L?s Vigiles seront . h m ' é e s le mardi 17. à 
4 h. 1\4. —L'assemblée chez M"* \auve Seyimve, "2'J, 
rue d'ickermanu. 

Des Obits de confréries seront célébrés en l'église 
Saint-Martin, à Roubaix, pour le repos do l'àme de 
Monsieur Auguste-IIenri-Joseph L E F E B V R E docteur 
e . médecine de la Faculté de Paris, n é d e : n honoraire 
des hôpitaux de Roubaix. membre de la Commission des 
logements insalubres, accédé à Roubaix, le 1" novembre 
1891, dans sa 6.1' année, administré des Sacrements de 
notre mère la Sainte-Eglise-; le mardi 17 novombre, à 7 
h., Obit de ia Confrérie du Sacre-Cœur; mardi 17, â 7 
heures 1|S, Obiv de la Confrèiie du Saint-Sacrement; 
mercredi 18, à 7 t . . Obic de la Confrérie des Trépassés. 
L' s personnes qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faire part, sont priées de considérer le présent 
avis comme en tenact l ieu. 

Un obit solennel du mois sera célébré en l'église 
Saint-Joseph, à Roubaix, le mercredi 18 novembre Î8'.il 
à ' . lh 'ures , pour lo repos de l'àme de Monsieur Victor 
VKRHAEGHE. décédé 'à Ronbiix . le 16 octobre 1x91, 
dans sa c inquantedeux'ème année, administré des Sa
crements de notre mère l i Sunte-Egl î se . — Les person
nes qui. par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire part, sont priées de considérer le présent avis 
comme en tsnant lieu. 

UR.lXD THEATRE DE ROUBAIX, Direction H. Dennery. — 
Bureaux T b. • . - Ridenu H 7 h . t / 2 . - Lundi lu no-
vembre. — LA FILLE DU REGIMENT, opéra comique en 2 
fteles, raiulesde St-tieor^es et lii.yart, musique de Doniz tti. 
- I.K MARIAUE AUX LVXIERNE3. op.'relte en un aete. 
• aroles de Léon Battu, musique d'. fl'enbii'di. - LA TASSE DE 
TUE, comédie en uu auto. elrlre d-i spectacle : I. Lu Tusse 
de TLé- ; 2 L . Fille du Régiment ; i Le Mariage aux Lanternes. 

. • ; . . ri.:, 
.es Richird-I.eii 

novembre. — Ssectae 

l l lEAl'Rtt DU. HOU lAIX isiuie I 
A.vbimé-de) Direction ; Mni-j Vve G 1 
7 h. Rideau 7 h. I 2. - Lundi 18 
de gala. 2e Uipréseututiou da t'n.ud succès : LA MASCOTTE 
opéra-comique en s actes, de StM. lluru et C'hivot musique île 
SI. Edmond Audrau. Le spectacle commfiicru psr : LE 
SUPPLICE D'UNE FEMME, .'.ra-ue mil a tes, dj M. Emi.c de 
Girardiu. — Prix des places ofSsaaifa 

M. BROUILLARD. l ^ r i ï ï i ï ù T n i ï Z . 
baix , juaqu au 30 novembre. 578011—2S043 

x\ AUX FABRIQUES PARISIENNES 
E l . L A . N D A T J E R 

R O U B A I X , 1G, r u e d u Vie i l -Abreuvoi r , 16 , R O U B A I X 

SPÉCIALITÉ DE BLANC, TROUSSEAUX ET LAYETTES 
F a b r i q u e « l e U a s j a a s f f a i e t B r o d e r i e n I n m a i n n R e m i r e m o n t ( V o s g e s ) 

Immense assort iment de L i n g e r i e « n e ftms T r o u s s e a u x e t L a y e t t e s . 
Choix cons idérable d ' a r t i c l e s » pour r n l ' a n l s , e is q..« : M o i n s b l a n c h e s * e t i i i u l r u r s , 

D o n i l l e t t e M e t P e l i s s e s * c a c h e m i r e , K o b c s « l e b a p t ê m e , C h a p e a u x , B o n n e t s . 
T a b l i e r s , e t c . 

B o n n e t e r i e , « l u p o n s e t P a n t a l o n s flanelle, pour Uames et Entants . 

CHOIX MAGNIFIQUE DE RIDEAUX EN TOUS GENRES 
S p é c i a l i t é « l e l . i n j j c b r o d é à l a m a i n . - Graud assort iment de l » R A P S e t T . V I E S 

t l t O I I C S , prix except ionue l s . — B R O D E R I E S en m us genres 

Dépôt de Toiles des Yosps et Linge de taille, garantis à l'usage 
CHIFFRES ET BRODERIES A FAÇON 

La Maison des C A B R I O L E S P A R I M I E \ I i E S , connue depuis de nombreuses a n n é e s , a pour 
rincipe de vendre e n t i « > r e n i e n t d e c o n l i a n c e , les art ic les l es p l u v s o i g n é s et les m i e u x 

a s s o r t i s ^ à des prix dûtiaiit toute concurrence . 

Grand choix d'Objets utiles pour Cadeaux et Fêtes 
P R I X F I X E M A R Q U E E N C H I F F R E S C O N N U S 

R O U B A I X , 1 6 , r u e d u V i e i l - A b r e u v o i r , 1 6 , R O U B A I X 

TIRAGES FINANCIERS 
de Novemlire et Décembre 1831 

•écrasas 
Commun. i « 7 9 . 

» 11-80. 
Paris 1886. 
Gand IcWO. 
F'aris 18lio. 
Li.'-ge 1879. 
Panama à lot». 
Ktat du Cor.so . 
Vic inaux 1885. 
Foncières 1853. 

1*153. 
| 8 1 . Commun. 187o. 
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S y d n e y , 1 2 n o v e m b r e . 
(Avis de MM. Fuhrmann et Cie) 

Laines. — D e p u i s nos dern ières co tes d u 2 9 o c 
tobre les p r i x o n t fléchi d ' e n v . 3 0 ( 0 . 

A r l e s 14 n o v e m b r e . 
Laines. — Cet ar t i c l e est épu i sé s u r place e t ne 

fa i t l 'objet que de rares t r a n s a c t i o n s . Il ne res te 
e n c a m p a g n e que q u e l q u e s lo t s sans i m p o r t a n c e . 

V PA«ENT-MUS N 

L.DECI»lhTIIIEUSw 
28, Rire de la Gare, ROUBAIX 

TAPIS& TENTURES 
EN TOUS ( . E N R E S 

TR4YAIX D'AGRfilENT 
Grand choix d'Objets de haute fantaisie pour Fêtes 

SOCIETE l.nÊIIVLE 
P o u r f a v o r i s e r l e d é v e l o p p e m e n t 

d u C o m m e r c e e t d e l ' I n d u s t r i e e n F r a n c e . 

Société anonyme fondée suivant décret da l mai 1861 
C A P I T A L : 1 2 0 M I L L I O N S D E F R A N C S 

Siégé social, 51 et 50, I I K de l'rotencc, ù Paris 

AGENCE DE ROUBAIX 
R u e c i e l ' M o s p i c e , 'ï«-C3 

C o m p t e s d e C h è q u e s . — B o n s à é c h é a n c e 
fixe a v e c C o u p o n s s e m e s t r i e l s . — O r d r e s d e 
B o u r s e . — P a i e m e n t e t E s c o m p t e d e C o u p o n s 
'Paiement sans Irais des Coupons dos C'"* de l'Est, du 
Midi, d'Orléans, de l 'ouest et de Par i s -Lyon-Mèdi ter -
ranée1 . — O p é r a t i o n s s u r T i t r e s Convers ions , 
r e n o u v e l l e m e n t s , échangea . — G a r d e d e T i t r e s . 
— E n v o i s d e f o n d s (Départements , Algér ie e t 
Etranger) . — B i l l e t s d e C r é d i t c i r c u l a i r e s . - E n 
c a i s s e m e n t s e t E s c o m p t e d e s E f f e t s d e C o m 
m e r c e . — A v a n c e s s u r T i t r e s . — C r é d i t s e n 
C o m p t e s c o u r a n t s e t C r é d i t s d ' E s c o m p t e s u r 
g a r a n t i e d e T i t r e s . — S o u s c r i p t i o n s a u x 
E m i s s i o n s . — R e n s e i g n e m e n t s s u r l e s V a 
l e u r s d e B o u r s e , e t c . '^8645d 

BARE>lfc-VEKIFlCATLL)U 
POL'R LES 

ACIUTS DE LAINES 
A X ^ o n d r e s e t e n A u s t r a l i e 

E n leutts a u p r i x d e S f r . S O 
1 LA LIBRAIRIE DU «JUURNAJ. DE ROUBAIX; 

B'JUEï iB SHOUSTBiLL 
i?*T COMMERCIAL 

HfctfUÊ DES MARCHES 
MARCHÉS D'ORIGiNE 

B u e n o s - A v r e s , 14 n o v e m b r e . 
L e c o u r s de l 'or e s t à .'JT7 . [ . p ia s t re s p a p i e r ! 

m o n n a i e . 

MARCHÉS D'IMPORTATION 
L e H a v r e , 1 1 n o v e m b r e . 

(De notre correspondant particulier) 
REVUE DE LA SEMAINE 

Laines. — Il a e n c o r e é té t ra i t é ce t te s e m a i n e 
q u e l q u e s pe t i t e s a f fa ires e n l a i n e s d i sponib les , so i t 
7 ba l les B u e n o s - A y r e s en s u i n t à 1 1 5 ; 1 3 b . d i t o 
v e n t r e s à 1 0 0 fr . e t 1C0 b . A l g é r i e débr i s à 0 0 fr . 
les l O O k i l o g . 

A t e r m e le c a l m e des t r a n s a c t i o n s e t l ' émi s s ion 
de n o m b r e u s e s fi l ières sur n o v e m b r e o n t pesé s u r 
les cours qui ont l léchi de 2 à 4 fr. p o u r r e p r e n d r e 
e n s u i t e de 1 fr. 

( m a t r a i t é ce t te s e m a i n e , 2 5 bal les B u e n o s -
A y r e s s u r n o v e m b r e à 1 3 2 , 6 0 ; 2 5 bal les d i to s u r 
d é c e m b r e 1 3 2 , 5 0 ; 2 5 bal les d i to sur févr ier 1 3 9 . 5 0 ; 
7 5 bal les d i to sur m a r s 140 ; 7 5 0 bal les d i to s u r 
a v i i l de 1 4 1 . 5 0 à 1 4 3 ; 5 0 0 bal les d i to sur m a i de 
1 4 1 , 5 0 à 1 1 2 , 5 0 ; 5 2 5 bal les d i t o s u r j u i n de 1 4 1 , 5 0 
à 1 4 3 e t 1 5 0 bal les d i to sur j u i l l e t de 1 4 2 , 5 0 à 
145. 

V o i c i les cours de c lô ture de l a s e m a i n e : n o 
v e m b r e 1 3 3 , d é c e m b r e 1 3 3 , j a n v i e r 1 3 4 , f évr i er 
1 4 0 , m a r s 1 4 1 , a v r i l 1 4 2 , m a i 1 4 2 , 5 0 , j u i n 1 4 3 , 

j u i l l e t 1 4 3 , 5 0 , a o û t 1 4 4 . 

MARCHÉS DE CONSOMMATION 
F R A N C K 

Tourcoing, 15 novembre. 
Cours des peignés sur les places Roubaix-Tourcoing 

(Commuuiques par M. Henri GRAU, courtier-juré) 
Australie.— Qualité prima supérieure fabrique, 5 .40 

à 5 . 0 0 ; qualité p rima courante, 5 . 0 5 à 5 . 2 5 ; qualité 
secondaire courante , d . 7 0 à 4 . t ! ù ; qualité inférieurs 
et bonneterie , 4 .25 à 4.50. Tendance ca lme 

Buenos-Ayres. — Qualité prima supérieure fabri
que, 4 cH) à i V5 ; qualité prima courante , 4."0 à 4 S0 ; 
qualité secondaire et prima bonneterie , 4 . 5 0 à 4 . 6 S ; 
qualité inférieure ventres et more «aux, i . î û à 4 . 4 0 . 
T« ndan-e ca'nie . 

Li>s prix cotés sont l e s cours m o j e n s , pouvant varier 
d'une valeur de dix cen t imes , se lon qualité et valeur 
du p e i g o a g e . 

Marche du disponible : La consommat ion cont inue 
à s 'a' imeuter au jutir !c jour . Les prix sont faibles a 
part pour l e s qual i tés c o m m u n e s qui t iennent relati
vement n;ieux leurs prix. 

Marché du terme : En baisse moyenne de dix cen
t imes sur la semaine précédente et la tendance e s t 
aa lme. 

R e i m s . 14 n o v e m b r e . 
B u l l e t i n h e b d o m a d a i r e , cours des p e i g n é s s u r l a 

p lace de R e i m s . 
C o m m u n i q u é par M M . L o i l i e r , B o u c h é , B o n j e a n 

c o u r t i e r s a s s e r m e n t é s . 
L e c a l m e des s e m a i n e s préedentes c o n t i n u e . 
Australie. — C o u r s assez i r r é g u l i e r . 
T r a m e 7 7 m t m , 4 . 0 0 - 4 . 7 5 ; t r a m e 8 4 m t m 4 . 9 0 -

5 . 1 0 ; t r a m e 9 1 m | m , 5 . 2 0 - 5 3 0 ; t r a m e 9 8 m i m , 
5 . 4 0 - 5 . 5 0 ; c h a î n e 5 4 m p i , 5 . 2 5 - 5 . 3 0 ; c h a î n e 5 0 
m [ m 5 . 4 0 - 5 . 5 0 . 

L e s q u a l i t é s très t ine sas sez r a r e s e n c e m o m e n t 
font l 'objet d'une d e m a n d e s u i v i e . 

France. — Q u e l q u e s lo ts de qua l i t é s u p é r i e u r e 
ont é t é v e n d u s de 5 . 1 5 c. à 5 . 2 5 . L e s q u a l i t é s i n 
t e r m é d i a i r e s son t p e u d e m a n d é e s t a n d i s q u e l e s 
q u a l i t é s c o m m u n e s de 3 . 5 0 à 4 . 5 0 t r o u v e n t t o u 
j o u r s un é c o u l e m e n t fac i le . 

JJuenos-Ayres. — S t o c k n u l . 

MARCHÉS A TERME 
C o i i r s CLTJL 1 € 3 I>tfovexxi.fc>:ire X 4 3 Q X 

LAINES PEIGNÉES 

LIVRAISON 

Janvier. 
Février. . . . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
lui l let 
/ . on t 
Septembre . 
O ' t o b r o . . . 
Novembre . 
Décembre . 

a a O U B A j n t - T O C a t C O I I i (i 

P e ' ? ! i ù s d â L a P i a t a t»t d e l ' O r u g u - y 

TYFë I TYPE 2 T-srx»i3 
5C11. t imnHJdCiUTB COGUHir B F 

i ï o l i 7 i o 
t 7.5 i . . . 
4 80 !4 75 
4 . 7 7 3 i 75 
i 773 4 . 7 7 5 
\ S0 |4 80 

•.an t m 
4 83 ;4 .8o 
'* US • • • I 
i te 

i i 1S 
14.70 4.70 i.70 4.70 
14.70 L . . . 4.70 I . . . . 

P o i g n e » d ' A u s t r a l i e 

TYPE 8 
4. i. a. * mut 

TYPE A B 

MU. r' mmu 

1 

5 . 4 0 i 
5 . 4 3 
5 43 
5 50 
5 30 

5 ' 5 0 
5 . 4 0 

5 . 4 5 
5 45 
5 . 5 0 

\ N V E R S (par télégraphe) 

P e i g n é s B u e n o f - A y r e » 

4 .4*5 4 .375 
( . 4 3 5 1 4 . 3 7 5 

Allmands £ AlUtsanasU 

4.15 
4 30 
4.5*; 
4.55 
i.55 
1.6O 
l MO 
i.6i5 

4 40 
4.45 
4.30 
4.50 
4.525 
4.575 
t.M 
4 60 

• 613 4.60 

4!425 i!J7S 
4.423 4.373 

i 60 
1.60 

4.55 
4 53 

LAINES PEIGNÉES 

uois 

de 

U V i t i l S O I 

Jauvier . . . 
F é v r i e r . . . . 
Mars 
Avril 
Mai 
Juin 
Juil let 
Août 
Si r-t.e-:bre. 

d o l u . . . . 
Ni.vemi re 
Décerabie . . 

L . K I P Z I G 
(par voie télégraphique) 

TYPE C 
Bnenos-Ayrea 
M d'Anvers 

cote I Cota 
préoed I dujourl prôcéd dajour 

1KJ I M A H C Ç ; | I ^ B C K B j MAJICK* 

3 . 5 7 3 
3 623 
3 65 
3 . 6 5 
3 70 
3 . r 2 5 
3 . 7 2 5 
3 . 7 2 5 

3* 35 
3 . 5 3 

3 55 
3 . 3 7 5 
3 . 6 2 5 
3 65 
3 . 6 5 
3\7Û 
3 . 7 2 5 
3 7*3 

3 ' 5 2 
3 . 5 2 j 

R E I M S 
(par voie télégraphique) 

P e i g n é s d o l a P l a t a e t d e l ' U r u g u a y 

TYPE I 
Quai, fabriq 

TYPE 2 
Ijual. courue 

TYPE SUPRA 
irréductible 

P e i g n é s d ' A u s t r a l i e 

LAINES BRUTES 

LE HAVRE 
par télégraphe 

H . - A y r e s 
Prima b. cour. 

se 0/0 

CoU 1 OoU 
pièces dujour 

1 .34 
« . 4 0 
1 41 
1 . 4 2 
l ' j ( 
1 . 4 3 
1 435 
1 .44 

i .33 
1 .33 

1 .34 
1 .40 
I U 
' . . 4 Î 
1 .435 
1 43 
1 .435 
i . 4 4 

i!ài 
1 . 3 3 

I N V E R S 
par télétram»,. 

B . - A y r e s 
Prima ooaraate 

M 0/0 

Cou 
precid 

. . . 1 

. 

|..:.. 

dnjoui 

senta.it
mi.no
avs.it
Moas.roii.se
llectif.de
vie.it
redot.blei.se
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